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PUBLICITÉ

La Ville paiera sa centrale solaire
MORGES Exclu de recourir à 

l’appel de fonds pour payer 

la pose de capteurs solaires 

à Beausobre II. Les élus en 

ont décidé mercredi. 

MARTINE ROCHAT 

martine.rochat@lacote.ch 

Non! A une large majorité, sauf 
cinq avis divergents et 14 absten-
tions, le Conseil communal a si-
gnifié un refus énergique de tout 
appel de fonds à la population 
pour couvrir les coûts engendrés 
par l’installation d’une centrale 
photovoltaïque au collège de 
Beausobre II. Des travaux qui se-
ront effectués en sus d’une réno-
vation des toits de ce bâtiment 
construit il y a vingt ans, et ob-
jets d’une demande de crédit de 
860 000 francs. Invités à se pro-
noncer, lors de leur séance de 
mercredi, sur le préavis, les élus 
morgiens, à gauche comme à 
droite, se sont ralliés à un amen-
dement de Bastien Monney, 
Parti socialiste et indépendants 
de gauche (PSIG), excluant, 
dans son principe, tout recours 
au financement participatif 
pour cette opération. 

Les Morgiens consultés 
ont exprimé leur intérêt 
Sur un total de 860 000 francs, 

le préavis prévoyait une tranche 
de 250 000 francs pour la pose 
des capteurs solaires, dont une 
partie, jusqu’à concurrence de 
49% (122 000 francs, pour assu-
rer à la commune de conserver 
la maîtrise de l’opération), était 
susceptible d’être payée par le 
«crowdfunding.» A l’appui de 
l’idée, l’exécutif souligne qu’en 
Allemagne, près de 70% des 
équipements concernant les 
énergies renouvelables sont fi-
nancés par le public. L’option 
qui «aurait permis à la Ville de di-
minuer les sommes à investir», au-
rait, de plus, séduit les Morgiens 
sondés lors de la manifestation 
«Nature en ville» le 23 avril. 
Une étude de la Haute école de 

gestion et tourisme HES-SO Va-
lais, a mis en évidence, en effet, 
l’intérêt positif de 76% des per-
sonnes consultées pour la créa-
tion d’un financement partici-
patif par la commune. 

«On paie déjà des impôts!» 
Une argumentation qui n’a, de 

fait, pas pesé lourd devant le 
Conseil. Tous les intervenants 
lors du débat ont fait part de 
leurs réticences quant à l’adop-
tion de ce mode de faire par une 
commune, reprenant, peu ou 

prou, les arguments des com-
missions ad hoc et des finances. 
Sylvie Faÿ (Les Verts), prési-
dente de la première, relève 
«que les gens paient déjà des im-
pôts. Ils ne comprennent pas 
pourquoi la commune leur de-
mande encore de l’argent.» D’au-
tres ergotent sur les modalités 
de l’opération: faut-il constituer 
une société indépendante, pour 
éviter que le financement parti-
cipatif ne soit englobé dans le 
pot des finances communales. 
Enfin, le gain de 5%, promis aux 

investisseurs dès 500 francs, 
pose lui aussi problème. «Cette 
rémunération n’est pas en adé-
quation avec celle qui serait payée 
par la commune si elle devait con-
tracter un emprunt auprès d’une 
banque pour concrétiser ces tra-
vaux», critique Maria Grazia 
Velini (PSIG), présidente de la 
CoFin. 

Une vue aérienne de l’ensemble du site, promis à d’importants bouleversements au cours des années à venir. 
En haut, indiqués en rouge, les bâtiments scolaires de Beausobre II, concernés par le préavis. DR

SPORTS ET LOISIRS 

Saint-Prex s’offre une 
patinoire éphémère

La Municipalité a collé tout 
son stock de rustines pour 
colmater les trous dans son 
offre de salles de sport aux 
scolaires. En attendant la fin 
des travaux du complexe 
sportif du Cherrat en 2017, 
elle doit tout de même rem-
plir son obligation légale d’as-
surer trois heures de sport 
hebdomadaire aux élèves. 

Cette situation bancale a re-
mis sur le tapis une idée qui 
refroidissait dans les tiroirs: 
louer et installer une pati-
noire mobile couverte sur le 
site du terrain multisports de 
Marcy, «mais on ne touchera 
pas aux terrains de foot», s’est 
exclamé la main sur le cœur 
le municipal Stéphane Porzi, 
en charge des sports. A l’ins-
tar d’autres communes de  
La Côte, la patinoire de Saint-
Prex sera livrée par la société 
fribourgeoise La Pati. Le coût 
total de trois mois de location 
s’élève à 170 000 francs. 

La priorité donnée aux éco-

les permettra de compenser 
en partie la dépense par une 
subvention de l’Asise (asso-
ciation scolaire intercommu-
nale) de 40 000 francs. La lo-
cation périodique par des 
sociétés voisines est prévue. 
Le club de hockey Star 
Forward de Morges a déjà 
manifesté son intérêt pour 
l’entraînement des petits. 

Néanmoins le public aura 
largement accès à la pati-
noire. L’entrée sera gratuite et 
des patins disponibles sur 
place moyennant un prix de 
cinq francs maximum. La bu-
vette du club de foot, déjà sur 
place, vivra ainsi une embel-
lie économique pendant la 
période hivernale pauvre en 
événements sportifs. La com-
mune rémunérera la tenan-
cière. Les conseillers ont ma-
nifesté leur enthousiasme et 
le préavis a été voté quasi-
ment à l’unanimité. L’ouver-
ture est annoncée pour le 
5 décembre.  ADX

ÉCOLE L’Institution de 

Lavigny a inauguré un 

nouvel internat scolaire 

d’une capacité de 16 places 

contre 10 auparavant. 

La chose n’est pas banale: l’inau-
guration du nouvel internat sco-
laire de l’Institution de Lavigny a 
eu lieu mercredi sous un chapi-
teau de cirque installé spéciale-
ment pour l’occasion. A l’exté-
rieur, le cirque Coquino se 
chargeait de l’animation. 

L’événement se voulait destiné 
tant aux enfants et jeunes ac-
cueillis au sein de l’école spéciali-
sée de La Passerelle (ils sont 123 
en tout) mais également à l’inten-
tion de tout le village. Le nouvel 
internat a été construit au cœur 
du quartier Les Dalfines, rappro-
chant ainsi géographiquement 
l’institution du village. 

Le nouveau bâtiment est destiné 
à accueillir à terme seize élèves 
qui suivent l’école spécialisée 
obligatoire mais également six 
jeunes en préformation profes-

sionnelle qui pourront vivre dans 
deux appartements dits de transi-
tion. La Passerelle a pour mission 
d’accompagner des enfants et des 
adolescents qui se trouvent en dif-
ficultés dans leur développement. 

Le coût de la construction, de 
4 millions de francs, a été réparti 
entre les fonds propres de la Fon-
dation de l’institution et le Ser-

vice de l’enseignement spécialisé 
et de l’appui à la formation 
(Sesaf). 

Ferme en rénovation 
L’ancien internat scolaire de La 

Passerelle ne pouvait accueillir 
que 10 jeunes seulement et, en 
outre, il était logé dans un bâti-
ment des années 1960, vétuste et 

plus conforme. L’an dernier, l’ins-
titution inaugurait dans ce 
même quartier deux immeubles 
d’habitation, où vivent aussi bien 
quelques-uns de ses résidants 
dans dix appartements que des 
locataires extérieurs à la struc-
ture. Une volonté d’intégration 
et d’ouverture vers le village et 
l’extérieur qui sera encore renfor-
cée avec la dernière pièce maî-
tresse de ce vaste programme. 

Ce qui fut la ferme de l’institu-
tion est en cours de rénovation. 
En 2018, le bâtiment abritera «le 
centre d’activités». Un projet am-
bitieux devisé à 6 millions.  

L’espace sera destiné à toutes 
les activités de la préformation 
professionnelle, dont notam-
ment les métiers hôteliers. Un 
atelier d’impression artisanale 
de livres y sera également amé-
nagé. «Ce quartier est un vérita-
ble trait d’union entre l’institution 
et la commune, nous sommes  
désormais plus proches du cœur 
du village», s’est réjoui pour sa 
part Thierry Siegrist, directeur 
général.  JOL

Le nouveau bâtiment peut accueillir 22 jeunes en tout. CÉDRIC SANDOZ

L’Institution se rapproche du village

● «Une centrale solaire de 
1400 m2 sur les toits du collège de 
Beausobre II revêt un aspect 
pédagogique pour les jeunes.» 
PHILIPPE DERIAZ MUNICIPAL SPORTS, BÂTIMENTS ET ENVIRONNEMENT

A CONSOMMER SUR PLACE 
Avec 1400 m2 de panneaux, orientés 
est-ouest, la centrale photovoltaï-
que implantée sur le toit de Beauso-
bre II, conçue pour couvrir les be-
soins de 40 foyers, fournira une 
production d’électricité entièrement 
consommée sur le site. Des actions 
seront menées auprès des Mor-
giens pour les sensibliser à ce projet 
qui revêt, selon Philippe Deriaz, mu-
nicipal des sports, bâtiments et en-
vironnement, «un aspect pédagogi-
que pour les jeunes.» 

Un transformateur de  
Romande Energie s’embrase 

MORGES Plusieurs sirènes 
ont été entendues jeudi ma-
tin aux alentours de 10h à 
Morges. Les pompiers du 
SIS Morget sont intervenus 
sur un feu de transformateur 
électrique à la route de Lau-
sanne 47. A son arrivée sur 
place, le chef d’intervention 
a constaté un dégagement 

de fumée par trois fenêtres d’un local électrique apparte-
nant à Romande Energie, ainsi que des bruits d’explosion. 
Les intervenants ont tout d’abord établi un périmètre de sé-
curité et évacué le bâtiment. Dès que l’électricité a pu être 
coupée, les pompiers ont pénétré dans le local sous protec-
tion respiratoire et procédé à l’extinction à l’aide de plu-
sieurs extincteurs CO2, évitant ainsi l’utilisation d’eau. Le 
sinistre a pu être vite maîtrisé. Les occupants des lieux ont 
pu réintégrer leurs locaux vers 11h30. Plusieurs autres  
bâtiments ont néanmoins été privés d’électricité jusqu’à 
midi. COM/SL
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